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INTRODUCTION  

La fasciolose bovine est  une parasitose surnommée « la maladie du foie pourri », « anémie 

d’hiver », et la cachexie hivernale (BOUGNET, 2000; BENTOUNSI, 2001). L’agent étiologique 

est un plathelminthe de la classe des trématodes ; Fasciola hepatica (BOURDOISEAU  G., 

1997,  EUZEBY  J., 1971, JACQUIET  PH., 2005).  

L’hôte intermédiaire préférentiel des formes immatures de Fasciola hepatica est la limnée 

tronquée (Galba truncatula) (MAGE et al., 1989). Le cycle du parasite et celui de l’hôte 

intermédiaire ne peuvent avoir lieu que si les températures sont supérieures à 10°C et si le milieu 

est suffisamment humide. (INSTITUT DE L’ELEVAGE, 2008). 

Les adultes sont hématophages par effraction des capillaires de la paroi des canaux biliaires. Ils 

aspirent du sang à travers l’épithélium biliaire abrasé par l’action de leurs petites épines 

cuticulaires (ALZIEU J.P., COUROUBLE F., 2004). 

La grande douve peut entrainer des anémies, doublées de diarrhées rebelles, puis d’un 

amaigrissement intense sur des lots de jeunes bovins en première année de pâturage. Le plus 

souvent, les fascioloses entrainent peu de symptômes visibles (DROGOUL C., GERMAIN H., 

2009).  

L'importance économique de la fasciolose bovine est très grande en considérant les pertes de 

gain de poids, du rendement de la carcasse à l'abattage et de la production du lait en zone 

endémique (WAMAE L.W., et IHIGA M.K., 1991). A titre d’exemple, les pertes occasionnées 

par la saisie des foies douvés dans l’abattoir de Jijel sont estimées à plus d’un million de dinars 

algériens dont la prévalence de l’infestation naturelle est de 23% chez les bovins et 16% chez les 

ovins (MEKROUD et al., 2006). L’étude de cette pathologie présente un intérêt supplémentaire 

puisqu’il s’agit d’une zoonose connue pour être en recrudescence ces dernières années (MAS-

COMA et al., 1999). 

 

Les objectifs de notre présente étude sont les suivants : 

 Evaluer la prévalence de la fasciolose bovine dans trois (3) abattoirs localisés dans trois 

wilayas. L’abattoir de d’El harrach (Alger), l’abattoir de Rejdal (Oued Housse, Bouira) et 

l’abattoir de Sébaou (Tizi Ouzou) durant le printemps 2015. 

 

 Evaluer la prévalence de la fasciolose bovine durant les 7 dernières années dans ces mêmes 

abattoirs en consultant les archives de ces trois abattoirs. 
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CHAPITRE I : GENERALITES SUR LA FASCIOLOSE 

  

I.1. HISTORIQUE  

Fasciola hepatica (Grande Douve du foie) est le premier trématode identifié, après la description 

par des éleveurs de la maladie qu’il provoque.  Selon HUBER (1890), DE BRIE, en 1379, 

signala la présence des douves dans le foie de ruminants en décrivant la maladie sous les termes 

de pourriture du foie.  

La présence des vers dans les canaux biliaires fut signalisée pour la première fois par FABER 

(1670). La ponte des œufs fut observée en 1688 par REDI, premier auteur à avoir publié une 

image de la grande douve du foie.  

Le premier cas humain fut rapporté par PALLAS en 1760. Le concept actuel de Fasciola 

hepatica fut proposé par LINNE en 1758, ce concept est dérivé du grec et du latin : fasciola 

« small band » et hepai « liver ». 

La description du cycle biologique fut donné par STEEMNSTRIP en 1842 puis reprise par 

LEUCKART (1882) et THOMAS (1883) qui mirent en évidence le développement larvaire du 

parasite chez Lymnaea truncatula et confirmèrent le rôle d’hôte intermédiaire de ce mollusque. 

Lutz, en 1892/1893, confirma que la contamination des herbivores, hôtes définitifs, est due à la 

contamination d’herbes souillées par les métacercaires, formes enkystées des cercaires. La 

migration des parasites, les jeunes douves, dans le parenchyme hépatique de ces animaux fut 

décrite en 1914 par SINITSIN et en 1941, KRULL précisa la voie empruntée pour atteindre le 

foie. 

En Algérie, lors de l’enquête sur la répartition de la fasciolose chez les ovins et les bovins, 

Lièvre (1932) constata que la région de Constantine était la plus touchée (12%) suivie par celle 

d’Alger (3%) puis par celle d’Oran (1%). Plus récemment, en 2008, une enquête sur 

l’épidémiologie de cette maladie chez les bovins dans la région humide d’El Tarf a été réalisée 

par Sedraoui et ses collaborateurs. Lors d’une étude similaire sur le même parasite réalisée dans 

le Nord centre algérien (la plaine de la Mitidja) sur 202 exploitations, les analyses coprologiques 

ont montré une prévalence de 00% alors que les analyses sérologiques sur les mêmes individus 

ont révélé une prévalence de 18,5% (AISSI et al., 2009). 

I.2. DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE 

La  fasciolose  est  une  maladie  quasi-cosmopolite.  F.  hepatica  a  été  importé  par les 

animaux domestiques dans presque tous les pays où le climat est  suffisamment  chaud  et 

humide pour permettre la survie et la multiplication des mollusques hôtes (NOZAIS, 1996). 
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Dans le monde la répartition géographique des distomatoses à Fasciola hepatica et à Fasciola 

gigantica sont les suivantes (Figure n˚1) : La fasciolose à  F. hepatica est répartie sur tous les 

continents ; La fasciolose à  F. gigantica est rencontrée dans le continent américain ; La 

fasciolose à  F. hepatica cohabite avec celle à Fasciola gigantica en Europe, en Asie et en 

Afrique. La maladie est rencontrée dans toutes les régions où sévit un climat doux et humide. 

Dans les autres régions d’Afrique, d’Asie ou du Canada central Fasciola hepatica est remplacé 

par d’autres espèces. Dans les territoires de hautes altitudes Nord (Islande, Nord de la 

Scandinavie) où les températures trop basses ne permettent pas l’incubation des œufs, la 

fasciolose ne peut s’établir malgré la présence de l’hôte intermédiaire (BENTOUNSI M, 2001). 

En Algérie, la fasciolose semble être due uniquement à la grande douve Fasciola hepatica. Selon 

LIEVRE (cité par KHALFALLAH, 1988) et d’après l’enquête menée en 1932 sur la fasciolose 

en Algérie, celle-ci existerait dans presque tout le pays, avec une répartition inégale. Cependant 

dans la zone du Tell au niveau de l’est Algérien, les régions les plus atteintes sont celles de 

Guelma où les bovins sont parasités dans la proportion de 32%. Au Khroub on trouve des 

pourcentages de 35% pour les moutons et 27% pour les bovins (MEKROUD, 2004). 

 
Figure 1 : Répartition géographique de Fasciola hépatica et Fasciola gigantica dans le monde 

(Torgerson et Claxton, 1999) 

 

 

I.3. POSITION SYSTEMATIQUE  

D’après  les critères morphologiques et la  structure interne,  Fasciola hepatica est classé selon 

Euzeby (1998), comme suit : 

 



                                                                                                                 CHAPITRE I 

 

4 
 

 Tableau 1: Classification de Fasciola hepatica selon EUZEBY (1998) 

Embranchement  Helminthes Métazoaires  triploblastiques  dépourvus  de  

membres articulées et sans caecum véritable. 

S/Embranchement  Plathelminthes vers plats, généralement hermaphrodites. 

Classe  Trématodes vers non segmentés, habituellement aplati et 

foliacé. 

Sous classe   Digènes. Deux ventouses bien développées. 

Ordre 
 

Distome Ventouse ventrale sur la moitié antérieure et hôte 

intermédiaire obligatoire. 

Famille   Fasciolidae parasite  foliacé  des  voies  biliaires  des  

mammifères,  situation  des testicules rétro- 

ovarienne et ventouse antérieur dépourvue de 

couronne de denticule 

Genre  Fasciola Caecums très ramifiés, et un cône céphalique.  

Espèce 
 

Fasciola  

hepatica Linn.,  

1758. 

Mesure 2-3cm sur 1cm,  gris  jaunâtre,  deux 

élargissements latéraux qui fait la différence avec 

Fasciola gigantica, les deux ventouses au niveau 

du tiers antérieur, tégument recouvert  par  des  

épines  cuticulaires  qui  donne un effet abrasif, un 

pharynx et un oesophage musculeux permettent la 

succion du sang, deux caecums et des glandes 

vitellogénes)(BENTOUNSI, 2001) 

 

I.4. MORPHOLOGIE DES DIFFERENTS STADES PARASITAIRES : 

I.4.1. L’œuf :  

L’œuf est elliptique au contenu granuleux, jaune brun, operculé, non segmenté (photo n˚1), 

longueur moyenne de 130-140 μm pour une largeur allant de 70 à 90 μm  (JOSENS  et al., 

1990); pouvant  atteindre 145μm de long  et  90μm  de  large (PANTELOURIS, 1965).  

 
 

I.4.2. Le miracidium : 

Larve piriforme  de 100 à 150 μm, bordé par un épiderme constitué d’au  moins  21  cellules 

juxtaposées  et  ciliées.  Comporte  un  rostre  antérieur  musculeux  et sensoriel (papille apicale) 

Photo 1 : Œuf de Fasciola hepatica (Aspect extérieur observé 

au microscope optique (MEHLHORN, 2008). 
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qui est très richement innervé, une ébauche de tube digestif, une à deux paires de protonephridies 

avec deux pores excréteurs latéraux (Figure n˚2). Une  importante  masse  de  cellules  

germinales  qui  donneront  les  futurs  sporocystes.  Deux taches oculaires sur la face dorsale, 

une à deux paires de glandes annexes de pénétration. 

 
Figure 2 : Morphologie du miracidium (BHAMRAH et JUNEJA, 1999). 

 

I.4.3. Le sporocyste  

Le  sporocyste  présente  une  couche  tégumentaire  syncytiale,  doublée  ou  non  d’une couche  

musculaire, deux à  quatre  protonephridies.  Il  y  a  présence  d’une  très  volumineuse masse de 

cellules germinales. Le sporocyste présente un orifice buccal, il peut présenter ou non un orifice 

d’expulsion des sporocystes fils ou des rédies (Figure n˚3).  

 

I.4.4. La rédie 

La rédie est un sac allongé portant une bouche, un pharynx musculeux, un tube digestif simple et 

un orifice de ponte à l’avant. Elle contient encore des cellules germinales (Figure n˚3). Les rédies 

percent la paroi du sporocyste et envahissent l’hépatopancréas de la limnée. Pendant la  belle 

saison  les  cellules  germinales  donnent  naissance  à  des  rédies  filles  qui  sortent  par 

l’orifice de ponte. 
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Figure 3 : Morphologie des sporocystes (A) et rédies (B) 

 (BHAMRAH et JUNEJA, 1999) 

 

I.4.5. La cercaire 

La cercaire possède l'organisation de la douve adulte : deux ventouses, un tube digestif à deux 

branches, un appareil excréteur, des ganglions cérébroîdes mais pas d'organes génitaux 

différenciés. Sa queue est musculeuse, la larve est munie de nombreuses glandes kystogènes 

(Figure n˚4).  

Les cercaires sortent de la rédie par l'orifice de ponte, perforent les tissus de la limnée, nagent 

dans l'eau grâce à leur queue et s'enkystent dans une membrane secrète par les cellules 

cystogènes.  

 

I.4.6. Le métacercaire 

Les  métacercaires  ont  l’aspect  de  granulations  sub-sphériques  de  300  à 500 μ  de diamètre 

(Figure n˚4),  le corps de la métacercaire est  enveloppé  d’une  épaisse  membrane au sein de 

laquelle il est enkysté. Il arrive que la paroi de la coque soit double (EUZEBY, 1972), à ce stade, 

il y a dégénérescence de l’appendice caudal, développement de l’appareil génital, du tube 

digestif, qui prend son aspect définitif. La métacercaire possède deux ventouses. 
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Figure 4 : Morphologie des Cercaires (C), Métacercaire (D) (Bhamrah et Juneja, 1999) 

 

I.4.7. La forme adulte 

Fasciola hepatica est un ver aplati mesurant de 2,5 à 3cm de long et 1,3 cm dans sa plus grande 

largeur, de coloration brune et ayant la forme d’une feuille de laurier (Photo n˚2). Sur  le corps 

du parasite, on distingue deux ventouses  musculeuses, l’une  buccale et  l’autre ventrale. 

(ACHA ET SZYFRES, 1989 ; MOULINIER, 2002).  

 

 

 

Photo 2 : Fasciola hepatica (stade adulte) 

(MEHLHORN, 2008) 
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I.5. Les hôtes de Fasciola hépatica 

I.5.1. Les hôtes intermédiaires  

L’hôte intermédiaire de Fasciola  hepatica est un mollusque gastéropode pulmoné d’eau douce, 

caractérisé par la position des yeux au niveau de la base des tentacules. Ce groupe de mollusques 

permet la transmission d’un grand nombre de parasites à l’homme et aux animaux. Il se divise en 

cinq familles dont celle des Lymnaeidae (JARNE et al., 2008) dont 20 espèces sont impliquées 

dans la transmission de la grande Douve du foie ; la principale espèce est Lymnaea truncatula 

(limnée tronquée) (DAWES, 1968 ; BARGUES et al., 2001). 

                                  

 

 

 

 

 

Figure 5 : Anatomie du Lymnaea truncatula 

(RONDELAUD et MAGE, 2006) 

Photo 3 : Lymnaea truncatula 

(POINTIER et al., 2009) 
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Tableau 2 : Les espèces de mollusques vecteurs de la fasciolose (MESSAOUDENE, 2012).  

Espèces Pays Références  

Lymnée truncatula ou Galba 

truncatula (Müller, 1774) 

Europe 

Quelques régions de 

l’Amérique du Sud Afrique 

(BORAY, 1966 ; GRACZYK et 

FRIED, 1999) 

JABBOUR-ZAHAB et al., 1997, 

MEUNIER et al., 2001) 

Lymnaea tomentosa (Pfeiffer, 1855) Nouvelle Zélande 

Australie 

(BORAY, 1966) 

Lymnaea columella (Say, 1817) (NOZAIS, 1996) 

Lymnaea occulta   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Europe 

(CORRERA et al., 2010) 

Lymnaea stagnalis (REMIGIO, 2002 ; BARGUES et al., 

2003 ; BARGUES et al., 2001) 
Lymnaea palustris  

Lymnaea palustris turricola (DREYFUSS et al., 2002) 

(RONDELAUD et al., 2001) 
Lymnaea fuscus 

Lymnaea corvus  DREYFUSS et al., 2003) 

Radix ovata (Draparnaud, 1805) 

Lymnaea glabra (= Stagnicola 

glaber) (Müller, 1774) 

(ABROUS et al., 2000) 

Anisus leucostoma (Millet, 1813) 

(= Planorbis leucostoma) 

Fassaria obrussa  

 

 

Amérique de Nord 

(CORRERA et al., 2010) 

Fassaria bulimoides (CORRERA et al., 2010) 

Lymnaea humilis (CORRERA et al., 2010) 

Stagnicola caperata  (CORRERA et al., 2010) 

Lymnaea diaphana Amérique du Sud (NOZAIS, 1996) 

Lymnaea cousini (Jousseaume, 1887) (CORREA et al., 2010) 

Lymnaea cubensis (Pfeiffer, 1839) Amérique du Sud  

Amérique Centrale 

(BRAGUES et al., 1997 ;  

SAMADI et al ., 2000) 

 

I.5.2. Les hôtes définitifs  

Fasciola hepatica est  un  digène  peu  spécifique  quant à  la  nature de  ses  hôtes  définitifs. 

Les premières espèces touchées sont les ruminants, notamment les ovins, les chèvres et les 

bovins (FARAG,  1998). Toutefois, la maladie concerne également Les  chevaux et les ânes 

(Haridy et al., 2002), les porcs, lapins, et l’homme, le poulet (EUZEBY, 1971a, b) ou l’émeu 

(VAUGHAN et al., 1997).  



                                                                                                                 CHAPITRE I 

 

10 
 

 

 

 

I.6. Le cycle évolutif   

I.6.1. Développement dans le milieu extérieur 

Les adultes Fasciola hepatica pondent environ 3000 oeufs non embryonnés. Ces derniers sont 

évacués par la bile dans l’intestin et rejetés avec les matières fécales (ACHA et SZYFRES, 

2005). Pour mûrir, les  œufs  doivent  trouver  les  conditions  favorables  d’humidité  et  de  

température. Le miracidium s’extrait des œufs, il est capable de nager dans l’eau pour aller à la 

Figure 6 : Les  principales espèces connues pour héberger naturellement ou 

expérimentalement Fasciola hepatica (MOUKRIM, 1991). 
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rencontre de l’hôte intermédiaire : un mollusque d’eau douce, la limnée (Galba truncatula). 

Cette infestation de la limnée a principalement lieu en début d’été (MAGE, 2008). 

  

I.6.2. Développement et multiplication chez la limnée 

Dans le mollusque, le miracidium se transforme en sporocystes qui produit des rédies (MAGE, 

2008). Si les conditions sont favorables (T˂ 20°) les rédies vont libérer des cercaires qui vont 

quitter la limnée pour aller dans l’eau (BUSSIERAS ET CHERMETTE, 1995), et se fixer sur 

des végétaux semi-aquatiques (notamment le cresson), en se transformant en metacercaires, la 

forme infestante, qui seront ingérés par l’hôte définitif (KAYOUECHE, 2009). 

  

I.6.3. Infestation de l’hôte définitif 

La migration des formes immatures dans l’hôte définitif débute, de la lumière intestinale vers le 

foie en passant par la cavité péritonéale. Les douves atteignent le parenchyme hépatique 4 à5 

jours après leur désenkystement (BROCHOT, 2009). Le parasite continue de migrer dans le foie 

pour envahir les canalicules biliaires où il murit par la suite, et des œufs commencent à 

apparaitre dans les matières fécales (ACHA ET SZYFRES, 2005). 

 
Figure 7 : Le cycle de la fasciolose à Galba truncatula (MALADIES DES BOVIN, 2008). 
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CHAPITRE II : PATHOLOGIE  

 

II.1. PATHOGENIE 

II.1.1. Action mécanique  

Cette action est due à la présence d’épines obliques qui hérissent le tégument du parasite et qui 

sont à l’origine des irritations des tissus environnants. Au cours du déplacement, les mouvements 

des deux ventouses peuvent provoquer des lésions, en particulier ceux de la ventouse buccale qui 

s’enfonce dans les tissus (BEHM et SANGSTER, 1999). 

Les juvéniles sont responsables de la rupture de la capsule de Glisson et après avoir atteint le 

foie, elles provoquent de nombreuses lésions. Les douves immatures creusent des tunnels 

responsables de la formation de fibrose qui conduit parfois à l’apparition d’une cirrhose. 

Les douves adultes érodent les canaux biliaires à l’aide de leurs épines tégumentaires 

(URQUHART et al., 1989) provoquant des hémorragies et un épaississement de l’épithélium, 

conduisant à une hyperplasie. Celle-ci peut évoluer en une cholangite. 

Par ailleurs, elles peuvent obstruer les canaux biliaires et provoquer des lithiases qui gênent 

l’écoulement de la bile (VILLENEUVE, 2003). 

Il peut se produire parfois un syndrome très fréquent en proche orient appelé halzoun dû à la 

fixation de douves vivantes au niveau du pharynx après consommation de foie douvé peu ou mal 

cuit (EUZEBY, 1998). Cette fixation est à l’origine d’une dysphagie aigue avec obstruction 

laryngée (HARNASUTA et al.,1993). 

 

II.1.2. Action spoliatrice 

Les douves adultes sont hématophages ; chaque douve peut absorber 0,5 à 1 ml du sang par jour 

(VOGIN, 2004), cette spoliation peut en trainer une diminution des proteines sanguines de l’hôte 

et même une fuite du fer (MAGE, 2008). La quantité du sang absorbée est faible mais 

l’accumulation des douves dans l’organisme de l’hôte provoque une anémie. 

 

II.1.3. Action inoculatrice 

La migration des juvéniles de l’intestin vers le foie permet l’inoculation de germes anaérobies au 

niveau de la glande hépatique tel que Clostridium perfringens responsable d’une toxi-infection 

qui conduit à la mort de l’hôte (EUZEBY, 1998). 
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II.1.4. Action sur le fonctionnement hépatique 

Une diminution de l’albumine ou albuminémie est observée, provoquant l’apparition de l’œdème 

sous-maxillaire connu sous le nom de « signe de la bouteille » (ASRAT, 2004). Une élévation 

des gamma globulines, des phosphatases alcaline, gammaglutamyl transpeptidase (ROIG, 2002), 

transaminase glutamino-pyruvique sérique (TGP), transaminase glutamino-oxaloacétique sérique 

(TGO) (CROESE et al., 1982 ; WANG, 1983) et une hyperbilirubinémie, sont signalées, 

conduisant à l’apparition d’un ictère (KHORSANDI, 1977 ; LIU et HAN, 1980). 

Chez les femelles, l’infestation provoque une baisse quantitative et qualitative de la production 

laitière (COLIN, 2009) et une perturbation de la sécrétion des hormones sexuelles à l’origine 

d’une diminution de la fertilité (OAKLEY et al., 1979). 

 

II.1.5. Action toxique  

Durant leur séjour dans le foie, les douves sécrètent de grandes quantités de proline responsables 

de l’épaississement des canaux biliaires (BARRETT, 1981) et d’autres substances allergènes 

provoquant l’apparition de signes allergiques comme l’urticaire et l’œdème de Quincke 

(ANDRIAMANANTENA, 2005). 

 

II.1.6. Action immunogène  

Il existe deux mécanismes immunitaires impliqués contre Fasciola hepatica (MOREAU et 

CHAUVIN, 2010) : 

- Le premier mécanisme est induit pendant la phase de migration des douves dans le 

parenchyme hépatique, les lymphocytes T sécrètent des interférons gamma (INFγ) qui 

permettent l’activation des macrophages. Les macrophages activées produisent du NO toxique 

pour le parasite (CERVI et al., 1998 , SIBILLE et al., 2004). 

- Le deuxième mécanisme s’observe pendant la phase chronique de l’infestation, il s’agit 

de la cyclotoxicité cellulaire dépendante d’anticorps ou ADCC. 

Ce mécanisme fait intervenir des cellules effectrices comme les éosinophiles, les neutrophiles et 

les macrophages qui se fixent, par l’intermédiaire d’anticorps (IgE, IgG et IgA), sur les douves. 

Ensuite, celles-ci sont détruites par les produits toxiques libérés par les cellules effectrices, tels 

que les protéines cationiques, les neurotoxines et le peroxyde d’hydrogène (MOREAU et 

CHAUVIN, 2010). Cependant, Fasciola hepatica a développé plusieurs mécanismes pour 

échapper à l’ADCC , notamment ;  

- Des produits d’excrétion-sécrétion ou PES telles que les cathepsines qui permettent le 

clivage des immunoglobulines IgE et IgG impliqués dans l’ADCC (SMITH et al., 1993) et le 
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glutathion S-transférase (GST) qui neutralise les radicaux superoxyde. Ces produits peuvent 

aussi empêcher la stimulation des lymphocytes T (MOREAU et CHAUVIN, 2010). 

- Du renouvellement d’une façon permanente des antigènes de surface. 

- De l’activation polyclonale des IgG du à ce renouvellement, ce qui provoque un 

épuisement du système immunitaire (DONNADIEU, 2001). 

- Des anticorps bloquants des IgM et IgG qui inhibent la fixation des cellules effectrices, 

notamment les éosinophiles, à la surface du parasite (MOREAU et CHAUVIN, 2010) (Figure 

n˚8). 

Les formes juvéniles se recouvrent par des IgM de l’hôte pendant la migration pour échapper au 

système immunitaire de l’hôte (CHAUVIN et BOULARD, 1996). 

 

Figure 8 : Mécanismes d’échappement immunitaire de Fasciola hepatica (MOREAU et 

CHAUVIN, 2009) 

 

II.2. SIGNES CLINIQUES DE LA FASCIOLOSE  

La  symptomatologie  de  la  fasciolose  dépend du  nombre  de métacercaires ingérées. Elle est 

différente selon l’hôte infesté ; aigue et souvent mortelle chez les moutons, chronique et 

subclinique chez les bovins (KENDALL, 1967 ; BORAY, 1969 ; KENDALL et al., 1978 ; 

MEEK et MORRIS, 1979 ; HAROUN et HILLYER, 1986).  
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II.2.1. Chez les bovins 

II.2.1.1. Forme aigue 

Cette phase apparait 1 à 3 mois après l’infestation et s’observe après juillet et s’aggrave en 

novembre et décembre. Elle correspond à la migration des douves immatures dans le 

parenchyme hépatique et dure 2 à 3 mois. Les symptômes observés sont de la fièvre, des troubles 

digestifs, de la diarrhée, de la perte d’appétit et perte de poids, une douleur de l’hypochondre 

droit, et une hépatomégalie. Il peut y avoir apparition d’une fibrose voire d’une cirrhose. Des 

manifestations allergiques comme l’apparition d’une urticaire et de l’œdème de Quincke sont 

signalées (ANDRIAMANANTENA et al., 2005) ainsi que des manifestations respiratoires 

(FABRE et al., 2001). Celles-ci sont parfois dues aux localisations erratiques de la douve. La 

rupture de la capsule de Glisson provoque un écoulement de liquide dans le péritoine, 

responsable d’une ascite (ASRAT, 2004). Cette phase est caractérisée par une hyper éosinophilie 

importante (qui peut dépasser 1000/mm3 de sang), une pâleur, une anémie et un ictère du à une 

augmentation de la bilirubine. 

II.2.1.2. Forme chronique  

Elle apparait à la fin de l’hiver et au début du printemps et représente la phase la plus longue. 

Cette phase s’observe 3 mois après l’infestation et correspond à la présence des douves adultes 

dans les canaux biliaires (ANDRIAMANANTENA et al., 2005). Les parois de ces derniers sont 

détruits ce qui entraine une hyperplasie des épithéliums voire une cholangite s’accompagnant de 

colique hépatique (DIAZ GRANADOS et al., 2002 ; DUNN, 2003). 

Les autres signes cliniques observés sont de la diarrhée, de la fièvre irrégulière, un 

amaigrissement, de l’anémie et de l’ictère avec l’apparition d’un œdème sous maxillaire appelé : 

signe de la bouteille (KAUFMANN, 1996). Une augmentation des enzymes hépatiques comme 

les phosphatases alcalines est observée, l’hyperéosinophilie est absente ou moins élevée que 

celle de la phase aigue (RYAN et al., 2002). Parfois les zones nécrosées offrent des sites 

favorables pour la prolifération des bactéries telles que Clostridium perfringens responsables 

d’une hépatite toxi-infectieuse connue sous le nom de « Black disease » (EUZEBY, 1998). 

  

II.3. LESIONS 

II.3.1. Fasciolose hépatique aigue 

Se caractérise par un foie tuméfié et lésé. La capsule de Glisson  présente de nombreuses 

perforations, ainsi que des hémorragies sous capsulaires. Le parenchyme est parcouru par des 

trajets de tissu détruit et il est beaucoup plus friable que la normale. La cavité péritonéale peut 

renfermer un volume excessif de sérum teinté par le sang (BLOOD et HENDERSON, 1976). 
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II.3.2 Fasciolose hépatique chronique  

Se caractérise par la présence de douves en forme de feuilles dans les canaux biliaires très 

hypertrophiés et épaissis. La calcification des canaux est courante chez le bœuf mais pas chez le 

mouton. Le parenchyme hépatique est très fibreux et les ganglions lymphatiques du foie sont de  

couleur brun sombre (BLOOD  et  HENDERSON,  1976).  

 

II.4. DIAGNOSTIC 

II.4.1 Diagnostic clinique  

Il est très difficile de parler avec certitude de fasciolose surtout chez les bovins. Toutefois devant 

une anémie nette, une baisse d’état générale et de production pouvant conduire à la cachexie 

nous guide vers le diagnostic de la maladie. Cependant, la diarrhée est rare, les formes 

chroniques sont les plus rare chez les bovins (BEUGNET, 2000). 

Dans des cas chroniques d’infestation massive, chez des bêtes jeunes ou immunodéprimées, des 

épisodes diarrhéiques peuvent survenir en hiver, accompagnés parfois d’un œdème de l’auge 

(BORAY, 1969). 

II.4.2.Diagnostic expérimental  

Bovins : Chez les animaux, le diagnostic se fait post mortem. Chez les ovins et les bovins la 

fasciolose est une découverte d’abattoir. Il existe cependant des tests comme la cathepsin Llike 

protease qui est développée pour rechercher les anticorps chez les ovins et les bovins 

(Cornelissen, 2001). Le test ELISA est également pratiqué pour le diagnostic de la fasciolose. 

 

II.5. LA PREVALENCE DE LA FASCIOLOSE BOVINE 

II.5.1. La prévalence de la fasciolose dans le monde  

La prévalence de la fasciolose bovine varie d’une région à une autre. Cependant les variations 

des prévalences des infestations naturelles par F.hepatica chez les ruminants dans le monde et au 

niveau des battoirs ont été décrites dans les tableaux 3 et 4. 

On remarque que le continent asiatique est le plus infesté par rapport aux autres continents, 

surtout l’Inde, l’Indonésie et la Thaïlande  (Tableau 3). Par contre, parmi les autres pays du 

monde, on enregistre une infestation importante des bovins dans les pays suivants : L’Inde et les 

Etats Unis d’Amérique. 
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Tableau 3:   Les prévalences des infestations par F.hepatica chez les ruminants             dans le 

monde. 

Pays / Origine Prévalence (%) Références 

AFRIQUE : 

Tunisie (Sejnane) 

Maroc 

Egypte 

 

20 

17-23 

12,3 

 

(HAMMAMI H et al., 1999) 

(MEKROUD et al., 2004) 

(MEKROUD A et al., 2003) 

ASIE  

Iran 

 

27 à 91 

 

(SHABA G.H., 1972) 

INDE  25 à 100 (ROY B. et al., 1992) 

TAILANDE 

INDONESIE 

85 

25-90 

 

(PHOLPARK M. et al., 1982) 

(SOESELYA R.H.B., 1975) 

AMERIQUE 

Haïti    

Montana 

 

10,7 

17,24 

 

(BLAISE J et al., 2001) 

(TORGERSON P. et al., 

1999) 

Etats Unis  (Floride)  

BRESIL (Itajuba) 

AUSTRALIE (Quesland)  

68 

10,59 

8,4 (bovins laitiers) 

1,4 (bœufs) 

(TORGERSON P. et al., 

1999) 

(FAIRA R.N. et al., 2005) 

(MOLLY J.B. et al., 2006) 

(MOLLY J.B. et al., 2006) 

EUROPE 

Belgique 

Espagne 

FRANCE 

Centre de France 

 

12,5 

29,5 

 

12,6 

 

(TORGERSON P. et al., 

1999) 

(MEKROUD A. et al., 2004) 

 

(MAGE C et al., 2002) 
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Tableau 4:   Les prévalences des infestations par F.hepatica chez les ruminants             dans 

quelques abattoirs dans le monde. 

Pays / Origine Prévalence (%) Références 

AFRIQUE 

Maroc  

Ethiopie  

 

10,4 

51,2 

 

(MEKROUD A. et al., 2004) 

(MAGE C. et al., 2002) 

AMERIQUE 

Cuba  

Bolivia  

Haïti (Ducis) 

 

31 

100 

26,5 

 

(GONZALEZ R. et al., 2002) 

(MAGE C et al., 2002) 

(BLAISE J et al., 2001) 

OCEANIE  

Australie / Queensland 

 

1,1 

 

(MEKROUD A. et al., 2004) 

ASIE 

Turquie 

 

29,3 

 

(MEKROUD A. et al., 2004) 

EUROPE  

France : (Corréze) 

 

11,2 - 25,2 

 

(MEKROUD A. et al., 2004) 

 

II.5.2. La prévalence de la fasciolse en Algérie  

Tableau 5: Les prévalences des infestations par F.hepatica dans les élevages de ruminants dans 

le Nord Est de l’Algérie. 

Région Prévalence (%) Références 

Constantine  6,7 (MEKROUD A. et al., 2004) 

Jijel 26,7 (MEKROUD A. et al., 2004) 

 

Tableau 6: Les prévalences des infestations par F.hepatica chez les ruminants             dans 

quelques abattoirs du Nord Est d’ Algérie. 

Région Prévalence (%) Références 

Constantine  9,1 (MEKROUD A. et al., 2004) 

Jijel 27 (MEKROUD A. et al., 2004) 
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CHAPITRE III : PATHOLOGIE ET IMPACT ECONOMIQUE DE LA FASCIOLOSE 

La fasciolose a une incidence économique grave en raison des pertes qu’elle occasionne du 

vivant de l’animal et dans les abattoirs. Elle a pour conséquence, une baisse des performances 

des animaux atteints (diminution de la production de lait, de la croissance pondérale et du 

rendement en viande et saisies des foies atteints de douve) (HOUIN, 2004).  

 

III.1. SAISI DES FOIES AU NIVEAU DES ABATTOIRS  

Les  douves  immatures  dans  le  parenchyme  hépatique,  entrainent une  hépatite traumatique.  

Les  douves  adultes  provoquent  des  lésions  de  cholangite  chronique  aboutissant à la saisie 

du foie aux abattoirs. Selon la législation française, toute consommation de foie douvé est 

interdite.  En Algérie le parage partiel du foie est préconisé lors des infestations minimes par 

apport à la valeur  marchande  important  de  cet  organe. Les  pertes  occasionnées  par  la  saisie  

des  foies  douvés  dans  l’abattoir  de  Jijel  sont  estimées  à  plus  d’un  million  de  dinar  

algérien  dont  la prévalence  de  l’infestation  naturelle  est  de  23%  chez  les  bovins  et  16%  

chez  les  ovins (MEKROUD  et  al., 2006).  Ceci  constitue  un  important  manque  à  gagner  

pour  les professionnels de la viande. 

 

III.2. EFFET SUR LA SANTE PUBLIQUE  

La  fasciolose  hépatique  est  une  zoonose  cosmopolite.  L’homme peut  s’infester  en 

consommant  l’herbe  sauvage  crue  portant  des  métacercaires  infestantes. Des  travaux 

concernant la fasciolose humain en Algérie. A titre d’exemple HAZOUG-BOEM et al., (1979) 

qui  signale  deux  cas  en  Constantine,  un  seul  cas  par HAMRIOUI et al., (1980). Au Tunisie, 

Trente-six  cas  humains  ont  été  recensés  depuis  1940,  date  du  premier  cas (HAMMAMI et 

AYADI , 1999). En France, la maladie se trouve surtout dans les grandes régions d’élevage, avec  

27  cas  recensés  dans  le  département  de  l’Orne entre 1980  et  1990 (BOURREE et 

THIEBAULT, 1993)  ou  encore  860  cas  recensés dans  la  région  du  limousin  entre  1955  et 

1999 (RONDELAUD et al., 2000). 

En Algérie 2 cas de fasciolose humaine ont été enregistrés en 2003 en provenance d’Alger et de 

Jijel. En 2005, un enfant âgé de 15 ans originaire de Jijel a été hospitalisé pour cause  de 

fasciolose (Service de Parasitologie, CHU Mustapha).  
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CHAPITRE  IV : METHODES DE LUTTE 

IV.1. TRAITEMENT   

Tableau 7 : les principaux produits utilisés pour traiter les bovins atteints de fasciolose et leur 

posologie (MEKROUD, 2004) 

Molécule 

active 
Spécialité Posologie 

Action sur la 

douve  à 

partir de 

Albendazole 

Valbazen® bovins 5% (ou 

10%) 

Per os, 20 mg/kg (ou 10 

mg/kg) 
10

eme
 sem. 

d’infestation 
Disthelm ®  7,5 % bovins Per os (7,5 mg/kg) 

Clorsulon 
Ivomec-d®  bovin, Clorsulon 

10%+ivermectine 1 %) 
En sous cutané (1 ml/50 kg) 

10
eme

 sem. 

d’infestation 

Closantel 
Flukiver®    5% En sous cutané (10 mg/kg) 6

eme
 sem. 

d’infestation Seponver ®   5% Per os (10 mg/kg) 

Nitroxinil Dovenix®   25% En sous cutané (10 mg/kg) 
6

eme
 sem. 

d’infestation 

Oxyclosanide Zanil®  3,4% Per os (10 mg/kg) 
10

eme
 sem. 

d’infestation 

Triclabendazole 

Fascinex®, Solution a 5% 

(ou 10%) 
Per os (10a 12 mg/kg) 3

eme
 sem. 

d’infestation 
Fascinex ® Aliment 3% Per os (4 mg/kg) 

 

IV.2.Prévention et contrôles 

L’objectif de la lutte contre cette zoonose est de protéger la santé publique, en contrôlant la santé 

animale. La fasciolose entraîne chez ce dernier un déficit de croissance et de production 

(HOUIN, 2004). 

 

IV.2.1. Prophylaxie   générale    

Une surveillance stricte du bétail doit être observée, notamment la gestion des pâturages et la 

délimitation des zones à risque par la pose de clôtures. La lutte contre Limnea truncatula est 

primordiale et nécessite l’utilisation de produits chimiques, l’assèchement et la fauche des 

prairies. Les cressonnières, principales sources de parasites doivent être contrôlées régulièrement 

et leurs accès interdit au bétail (MALONE et al., 1998). Un traitement préventif, doit être 

préconisé chez le bétail. 
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IV.2.1.1. Mesures offensives  

 

La prophylaxie offensive dans un élevage atteint consiste à administrer un fasciolicide aux 

animaux potentiellement infestés (pâturant sur des prairies humides par exemple) au bon 

moment. D’une manière générale, un traitement après chaque saison à risque d’infestation 

important est préconisé. 

Chez les bovins allaitants et les génisses laitières, un traitement adulticide et larvicide est 

effectué à la rentrée à l’étable en fin d’automne et à la fin du printemps si les conditions 

d’infestation ont été réunies. Chez les vaches laitières, pour qu’un traitement larvicide soit 

possible, 2 administrations successives en fin d’automne sont conseillées : 

 La première est réalisée lors de la rentrée à l’étable. 

 La deuxième est réalisée après le délai d’acquisition de la sensibilité au médicament par les 

très jeunes douves (par exemple 10 semaines si on choisit l’oxyclozanide). 

Les jeunes douves immatures alors épargnées par le premier traitement auront grandi et seront 

devenues sensibles lors du deuxième. La répétition de ce protocole thérapeutique pendant 

plusieurs années successives réduit le degré d’infestation des animaux (MAGE, 1997). 

 

IV.2.1.2. Mesures défensives 

Pour prévenir l’infestation des animaux, il faut agir au niveau de l’habitat des limnées tronquées 

par : 

 Drainage des zones humides ou marécageuses étendues. 

 Captage de l’eau des gîtes à limnées de faible superficie, en creusant des fossés d’évacuation 

par exemple. 

 Interdiction d’accès des zones humides aux animaux, si celles-ci sont vraiment réduites. 

 Emploi de mollusquicides sur des surfaces restreintes et fortement peuplées (sulfate de 

cuivre) (BUSSIERAS et al., 1995; MAGE et al., 1997). 

IV.2.2. prophylaxie individuelle 

La consommation par l’homme de cresson, de mâche et de plantes aquatiques doit être 

surveillée. Il faut préférer les aliments cuits. 
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PARTIE EXPERIMENTALE 

Objectifs :  

Le  but  de  cette  étude  est  de  mieux connaitre  l'épidémiologie  de  la  fasciolose  bovine sur  

la base  d'une  étude  réalisée  dans  les  abattoirs  d’El Harrach (Alger), Rejdal (Bouira) et 

Sébaou (Tizi Ouzou). A cet effet, une  inspection des foies  douvés chez  les  bovins  sacrifiés  au  

niveau  des  3 abattoirs est effectuée. Les prélèvements effectués sur chaque carcasse,  sont de 

portions de foies douvés, de la bile et des matières fécales. Enfin, déterminer la prévalence de la 

fasciolose bovine au niveau de chaque abattoir en consultant les archives de ces derniers et 

effectuer une étude comparative. 

 

MATERIELS ET METHODES 

I. MATERIELS 

I.1. Lieu et période de l’étude 

L’étude a été réalisée dans 3 abattoirs localisés dans 3 wilayas du Nord de l’Algérie ; El Harrach 

(Alger), Rejdel (Bouira), Sébaou (Tizi Ouzou). L’étude s’est déroulée sur une durée de 3 mois de 

Mars 2015 à Mai 2015. 

 

I.2. Données climatiques générales des 3 régions concernées par l’étude  

La zone littorale au nord jouit d’un climat méditerranéen avec des hivers doux et une longue 

période estivale chaude, tempérée par des brises de mer. Les températures de la zone côtière 

oscillent entre 5°C et 15°C en hiver et 25°C à 35°C en été. (1)  

 

I.3.  Origine des bovins abattus  

Les animaux proviennent de différentes wilayas de l’Est, mais leur origine exacte est difficile, 

voire impossible à déterminer sauf en cas d’abattage sanitaire car les bovins sont identifiés par 

une boucle et proviennent d’exploitations identifiées.  

 

I.3.1. Wilaya d’Alger  

Les animaux proviennent des wilayas suivantes, Alger, Sétif, Médéa et même de la wilaya de 

Tizi Ouzou. 

I.3.2. Wilaya de Bouira 

Les vétérinaires de l’abattoir nous ont informés que les bêtes proviennent pour la quasi-totalité 

de la wilaya de Bouira, sinon de la wilaya de Msila.  
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I.3.3. Wilaya de Tizi Ouzou 

Selon les éleveurs et le vétérinaire de l’abattoir de « Sébaou », les animaux abattus proviennent 

pour la plupart de différentes régions de Tizi ouzou, la petite minorité de la wilaya de Bouira et 

Bordj Bou Arreridj. 

 

I.4.  Matériel biologique  (Tab 44, 45,46)). 

La race des animaux abattus sont des Croisées, Montbéliarde, Holstein et Charolaise. Pour 

chaque cas de cholangite distomienne,  nous avons procédé  à  l’établissement  d’une  fiche  de 

renseignements en  identifiant le sexe et l’âge de l’animal abattu, le nombre d’animaux sacrifiés 

au  niveau de chaque abattoir (Tabl. 8). 

 

Tableau 8 : Nombre de bovins abattus dans les 03 abattoirs suivis. 

 

 

Abattoir 

 

Mois 

 

Mâle 

 

Femelle 

 

Total 

 

Foies 

saisis 

Total des animaux 

abattus 

M F T 

El Harrach Mars 869 194 1063 5  

2502 

 

712 

 

3214 Avril 928 252 1180 13 

Mai 705 266 971 8 

Rejdal Mars 271 1 272 4  

889 

 

5 

 

894 Avril 347 0 347 0 

Mai 271 4 275 1 

Sébaou Mars 299 23 322 4  

871 

 

44 

 

915 Avril 305 00 305 6 

Mai 267 21 288 5 

        

 

I.5.  Matériel utilisé au niveau des abattoirs du laboratoire de parasitologie-

Mycologie de l’ENSV-Alger: 

 

Abattoirs 

Désignation  

-Un couteau  

 

-Des flacons identifiés (Nom de l’abattoir. date du 

prélèvement, le numéro de l’échantillon et le type du 

prélèvement (foie, matières fécales ou la bile). 

laboratoire de parasitologie-Mycologie de l’E.N.S.V. 

Désignation 

- Pilon, mortier. 

- Pipettes pasteur, 

- Agitateur, tubes. 

- Tamis, passoire  

-Lames et lamelles 

- Microscope optique. 

- Centrifugeuse. 

- Solution dense (ZnCl+NaCl) (d : 1.45)  

- Tubes coniques. 
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II.METHODES  

II.1.  Méthodes utilisées au niveau des abattoirs 

Nous avons suivi le travail du vétérinaire inspecteur dans chacun des abattoirs.  Il examine  

l’aspect  général du  foie notamment l’hypertrophie et l’épaississement des canaux biliaires, puis 

il procède à un parage partiel ou à une saisie  totale de  la  masse  hépatique pour  distomatose. 

Les mesures d’inspections au niveau des 3 abattoirs ne diffèrent pas. Le vétérinaire fait 2 

incisions : 

- Une incision longue et superficielle au niveau de la palette. (Photos 4 et 5). 

- Une petite et profonde incision à la base du lobule de Spiegel. 

Nous avons ensuite effectué une pression par les doigts de part et d’autre de l’incision réalisée 

sur les canaux biliaires pour faire sortir le contenu des canaux biliaires. 

- Pour chaque cas positif constaté, nous avons prélevé un échantillon de foie, de la bile et  des 

matières fécales récupérées du tube digestif. 

- Les prélèvements sont acheminés au laboratoire de Parasitologie Mycologie de l’ENSV-

Alger, et conservés à +4°C jusqu’à leur analyse. 

 

 

Photos 4: Incision longitudinale au niveau de la palette (abattoir de Rejdal, Mai 2015)  

(Ait allaoua, 2015). 
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Photo 5 : Incision longitudinale au niveau de la palette (abattoir de Rejdal, Mai 2015) 

 (Ait allaoua, 2015). 

 

 

II.2.  Méthodes utilisées au niveau du laboratoire de parasitologie mycologie de 

l’ENSV-Alger 
 

II.2.1. Dénombrement des douves adultes  

Les douves adultes sont recherchées dans le contenu des canaux biliaires et sont dénombrés. 

 

II.2.2.  Analyse de la bile  

La bile, est centrifugée à 3000tours/min durant 3 minutes, et les œufs de F. hepatica. Sont 

recherchés dans le culot de centrifugation obtenu.  

 

II.2.3. Analyses coproscopiques des matières fécales 

Pour les échantillons des fèces, la technique d’enrichissement par flottaison (Euzeby, 1965) a été 

réalisée. Pour l’isolement des œufs lourds de F. hépatica, une solution très dense est nécessaire, 

à savoir le mélange de la solution saturée de chlorure de sodium et de la solution saturée de 

chlorure de zinc (d=1.45). 

- Les matières fécales sont mélangées dans quelques millilitres d’eau. 
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- Le tout est trituré et filtré à travers un tamis (ou passoire) 

- Le filtrat est centrifugé à 3000tours /min pendant 3 minutes,  

- Le culot est repris dans quelques millilitres de la solution dense (ZnCl saturée +NaCl saturée). 

- Transvaser dans des tubes à essai. 

- Une lamelle est déposée sur chaque tube et laissée reposer 10 à 15 minutes. 

- La lamelle est ensuite déposée sur une lame  

- Examiner au microscope optique au grossissement x100  

- Procéder au dénombrement des œufs de F. hepatica présents. 

II.2.4. Les tests statistiques utilisés 

Toutes les données ont été saisies dans une base informatique classique (Excel 2007). Nous  

avons commencé par une étude descriptive (moyenne, écart type), nous avons déterminé la 

prévalence de la fasciolose globale, mensuelle et selon sexe  pour chaque abattoir. 

Des représentations graphiques ont été réalisées sous forme d’histogramme (graphe en barre) et 

des secteurs pour illustrer les valeurs retrouvées ainsi que des courbes pour l’étude de l’évolution 

de la fasciolose de 2009 jusqu’à 2015. 

Pour l’analyse statistique, nous avons utilisé le logiciel de statistique « stat view » : StatWiew 

pour Windows Abacus Concepts, Inc.,Copyright 1992-1996 Version 4.55,  pour la comparaison 

entre les moyennes observées pour les différents facteurs qui sont : le sexe, l’âge, les adultes 

dans le foie , les œufs dans la vésicule biliaire et les œufs dans les fèces.  

Nous avons utilisé un test non paramétrique qui est le test de « STUDENT ». 

Nous avons aussi déterminé la prévalence de la fasciolose total et selon le sexe avec interval de 

confiance à 95%. 

Le seuil de signification choisi est 5% et pour le test de  « STUDENT » et pour le logiciel « stat 

view ». 

 

III. RESULTATS 

III.1. RESULTATS GLOBAL  (Annexe (Tab.44.45.46)). 

Sur les 5023 bovins abattus dans les 03 abattoirs, 46 étaient atteints de cholangite distomienne 

(Phot.6, 7).  
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Photo 6 : Foie de bovin sain (abattoir d’El harrach, Avril 2015)(Ait allaoua, 2015). 

 

Photo 7: Foie de bovin atteint de cholongite distomienne avec présence de douves (abattoir 

de Sébaou, Mars 2015) (Ait allaoua, 2015). 

Sur les 46 échantillons de portions de foies analysés, les adultes de Fasciola hépatica ont été 

retrouvés dans 43. 

Sur les 46 échantillons de biles analysées, des œufs de Fasciola hépatica ont été retrouvés dans 

44. 
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Sur les 46 échantillons de matières fécales, des œufs de Fasciola hépatica ont été retrouvés dans 

42 (Fig.8 et 9). 

 
Photo 8: Œufs de Fasciola hepatica dans les matières fécales (Gr. x 100) (Ait allaoua, 2015). 

 
Photo 9: Œufs de Fasciola hepatica dans les matières fécales (Gr. x 100) (Ait allaoua, 2015). 

 

 

III.2. PRESENTATION DES ECHANTILLONS ETUDIES  
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Figure 15 : les pourcentages selon l’âge et le sexe des bovins dans les trois abattoirs. 

 

Les mâles sacrifiés sont généralement jeunes et très vigoureux (˂4ans) alors que les femelles 

rapportées à l’abattoir sont pour la plupart des bêtes de réforme (≥4ans). 

Les résultats de l’effet de l’âge ont montré que les bovins jeunes sont plus sujets à l’infestation 

dans les abattoirs de Rejdal et Sébaou avec des pourcentages, successivement de 80% et 60%, 

par contre dans l’abattoir d’El harrach, les bêtes âgées de ≥4ans ont un pourcentage un peu plus 

élevé (53,8%). 

Le pourcentage des mâles, révélés positifs à l’affection, est plus élevé à l’abattoir de Rejdal suivi 

de l’abattoir de Sébaou pour finir avec le petit pourcentage enregistré à l’abattoir d’El harrach. 

Par contre le pourcentage des femelles est plus élevé à l’abattoir d’El harrach (50%) par rapport 

à l’abattoir de Sébaou (40%) qui dépasse le pourcentage de l’abattoir de Rejdal (20%). 

 

 

 

 

III.3. SIGNIFICATION DES RESULTATS D’ANALYSE DES ECHANTILLONS 

 

Tableau 16 : Significations entre les moyennes totales des échantillons selon l’âge des animaux. 
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La différence des moyennes entre les deux classes d’âge est significative pour tous les 

prélèvements. 

 

Tableau 21: Significations entre les moyennes totales des prélèvements selon le sexe des 

animaux 

 

1,11 45 2,02 0,0492

1,35 19 1,41 0,1748

0,92 25 1,43 0,1658

3,57 45 6,6 <0,0001

6 19 8,62 <0,0001

1,69 25 2,98 0,0063

2,46 45 4,9 <0,0001

4,65 19 6,86 <0,0001

0,77 25 1,48 0,1503

Ecart moyen DDL t p

Nombre œufs FECES, Nombre œufs VB: Total

Nombre œufs FECES, Nombre œufs VB: Femelle

Nombre œufs FECES, Nombre œufs VB: mâle

Nombre œufs FECES, Nombre adulte FOIE: Total

Nombre œufs FECES, Nombre adulte FOIE: Femelle

Nombre œufs FECES, Nombre adulte FOIE: mâle

Nombre œufs VB, Nombre adulte FOIE: Total

Nombre œufs VB, Nombre adulte FOIE: Femelle

Nombre œufs VB, Nombre adulte FOIE: mâle

Test-t séries appariées  

Eclaté par : Sexe

Ecart théorique = 0

 
Pour la classe des Femelles, le résultat est : 

Entre les prélèvements des Foie et des vésicules biliaires : significatif 

Entre les prélèvements des Foie et Fèces : significatif 

Entre les prélèvements des Vésicule biliaire et Fèces : non significatif 

Pour la classe des mâles, le résultat est : 

Entre les prélèvements des Foie et Vésicule biliaire : non significatif 

Entre les prélèvements des Foie et Fèces : significatif 

Âge Foie VB Fèces 

˂4ans 2.04±1.37
a
 2.84±2.21

ac
 3.72±2.51

bc
 

≥4ans 3.86±0.96
a
 8.29±3.26

b
 9.67±3.07

b
 

Test-séries appariées éclaté par sexe. 

Eclaté par : sexe 

Ecart théorique = 0 
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Entre les prélèvements des Vésicule biliaire et Fèces : non significatif 

 

Tableau 21 : Significations entre les moyennes totales des échantillons selon le sexe des 

animaux. 

 

La différence des moyennes entre les deux sexes est significative pour tous les prélèvements. 

TABLEAU 22: Signification entre sexe-âge et prélèvements  

 

-2,46 45 -4,9 <0,0001

-4,65 19 -6,86 <0,0001

-0,8 24 -1,49 0,1504

0 0 -1,#R -1,#QNB

-3,57 45 -6,6 <0,0001

-6 19 -8,62 <0,0001

-1,68 24 -2,84 0,0090

-2 0 -1,#R -1,#QNB

-1,11 45 -2,02 0,0492

-1,35 19 -1,41 0,1748

-0,88 24 -1,31 0,2025

-2 0 -1,#R -1,#QNB

Ecart moyen DDL t p

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: Total

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: Femelle, >=4 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: Mâle, 2-3 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: Mâle, >=4 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: Total

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: Femelle, >=4 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: Mâle, 2-3 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: Mâle, >=4 ans

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: Total

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: Femelle, >=4 ans

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: Mâle, 2-3 ans

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: Mâle, >=4 ans

Test-t séries appariées  

Eclaté par : Sexe, Age

Ecart théorique = 0

 

Pour tous les prélèvements et en prenant en considération l’âge et le sexe des animaux : 

 

 

Classe des femelles âgées de 4 ans ou plus :  

Pour le nombre des adultes dans le foie et les œufs dans la vésicule biliaire le résultat est : 

significatif. 

Pour le nombre des adultes dans le foie et les œufs dans les fèces le résultat est : significatif 

Sexe Foie VB Fèces 

F 3.9±0.97
a
 8.55±3.15

b
 9.9±2.95

b
 

M 2.08±1.35
a
 2.85±2.17

ac
 77±2.47

bc
 

Test-séries appariées  

Eclaté par : sexe et Age 

Ecart théorique = 0 
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Pour le nombre des œufs dans la vésicule biliaire et celui dans les fèces le résultat est : non 

significatif. 

 

Classe des mâles âgés de 2 à 3 ans :  

Pour le nombre des adultes dans le foie et les œufs dans la vésicule biliaire le résultat est : non 

significatif. 

Pour le nombre des adultes dans le foie et les œufs dans les fèces le résultat est : significatif. 

Pour le nombre des œufs dans la vésicule biliaire et celui dans les fèces le résultat est : non 

significatif. 

Classe des mâles âgés de 4 ans ou plus : le test n’a pas d’échantillons. Test non appliqué 

 

III.4. PREVALENCE DE LA FASCIOLOSE BOVINE SELON LES ARCHIVES DES 3 

ABATTOIRS :  

III.4.1.Abattoir El Harrach :  

III.4.1.1.Prévalence totale de la fasciolose bovine 

Sur les 3214 carcasses bovines inspectées, 26 foies douvés ont été saisis, soit une prévalence 

totale de 0,81%. (Tableau.  23). 

 

Tableau 23: Nombre total de foies de bovins saisis pour fasciolose à l’battoir d’El harrach. 

Abattoir Mois Mâle Femelle Total Foies saisis Total 

Abattus Foies douvés 

M F T M F T 

El Harrach Mars 869 194 1063 5  

2502 

 

712 

 

3214 

 

13 

 

13 

 

26 Avril 928 252 1180 13 

Mai 705 266 971 8 

 

III.4.1.2.Prévalence mensuelle 

Au mois de Mars 1063 foies ont été examinés dont 5 ont été saisis, (0,47%). Au mois d’Avril 

1180 foies ont été examinés dont 13 ont été saisis, (1,10%). Au mois de Mai 971 foies on été 

examinés dont 9 ont été saisis, soit une prévalence de 0,93% (Annexe : Tableau 40). 

 

 

 

III.4.1.3.La prévalence totale selon le sexe des animaux   (Tab. 24, 

annexe (Fig.43)). 
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Sur les 3214 carcasses inspectées, 2502 sont des mâles (77,85%) et 712 des femelles (22,15%). 

Sur les 26 foies saisis, 13 sont issus de femelles et 13 sont issus de mâles. La prévalence totale 

des foies selon le sexe des animaux est de 1,83% pour les femelles, et de 0,52% pour les mâles.  

 

Tableau 24 : prévalence selon le sexe des animaux abattus à l’abattoir d’El harrach. 

Sexe Femelle Mâle 

Nombre abattu 712 2502 

Nombre de cas positifs 13 13 

prévalence 1,83% 0,52% 

 

III.4.2.Abattoir Rejdal : 

III.4.2.1.Prévalence totale de la fasciolose bovine  

Sur les 894 carcasses bovines inspectées, 5 foies douvés ont été saisis, soit une prévalence totale 

de 0,56% (Tab.25). 

 

Tableau 25: Nombre de foies saisis pour fasciolose dans l’abattoir de Rejdal. 

Abattoir Mois Mâle Femelle Total Foies saisis  Total 

Abattus Foies douvés 
M F T 

Rejdal Mars 271 1 272 4  

889 

 

5 

 

894 

 

5 Avril 347 0 347 0 

Mai 271 4 275 1 

 

III.4.2.2.Prévalence mensuelle : 

Au mois de Mars 272 foies ont été examinés dont 4 ont été saisis, soit une prévalence de 1,47%. 

Au mois d’Avril 347 foies ont été examinés dont aucun foie n’a été saisi, soit une prévalence de 

00%. Au mois de Mai 275 foies ont été examinés dont 1 a été saisis, soit une prévalence de 

0,36%.(Tab.25, annexe (fig.38)). 

 

III.4.2.3.prévalence selon le sexe des animaux  (Tableau 26). 

Sur les 894 carcasses inspectées, 889 sont des mâles (99,44%) et 5 des femelles (0,56%). Sur les 

5 foies saisis, 1 est issus d’une femelle et 4 sont issus de mâles. La prévalence totale des foies 

selon le sexe des animaux est de 0,20% pour les femelles, et de 0,45% pour les mâles.  

 

 

 

Tableau 26 : prévalence selon le sexe des animaux abattus à l’abattoir de Rejdal. 
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Sexe Femelle Mâle 

Nombre abattu 5 889 

Nombre de cas positifs 1 4 

prévalence 20% 0,45% 

 

III.4.3.Abattoir Sébaou : 

III.4.3.1.Prévalence totale de la fasciolose bovine: 

Sur les 915 carcasses bovines inspectées, 15 foies douvés ont été saisis, soit une prévalence 

totale de 1,64%.(Tab.27). 

Tableau 27: Nombre de foies saisis pour fasciolose dans l’abattoir de Sébaou. 

Abattoir Mois Mâle Femelle Total Foies saisis  Total 

Abattus Foies douvés 
M F T 

Sébaou Mars 299 23 322 4  

871 

 

44 

 

915 

 

15 Avril 305 00 305 6 

Mai 267 21 288 5 

 

III.4.3.2.Prévalence mensuelle : 

Au mois de Mars 322 foies ont été examinés dont 4 ont été saisis (1,24%). Au mois d’Avril 305 

foies ont été examinés dont 6 foie ont été saisi (1,97%). Au mois de Mai 288 foies ont été 

examinés dont 5 ont été saisis, soit une prévalence de 1,74%.(Tab.27, annexe (Fig.41)). 

 

III.4.3.3. Prévalence selon le sexe des animaux : (Tableau.28). 

Sur les 915 carcasses inspectées, 871 sont des mâles (95,19%) et 5 des femelles (4,80%).  Sur les 

15 foies saisis, 6 appartiennent à des femelle et 9 à des mâles. La prévalence totale des foies 

selon le sexe est de 13,64% pour  les femelles, et de 1,03% pour les mâles.  

Tableau 28 : prévalence selon le sexe des animaux abattus à l’abattoir de Sébaou. 

Sexe Femelle Mâle 

Nombre abattus 44 871 

Nombre de cas positifs 6 9 

prévalence 13,64% 1,03% 
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III.5. PREVALENCE GLOBALE DE LA FASCIOLOSE BOVINE DE 2009 A 2015 POUR CHAQUE ABATTOIRS : 

III.5.1. Dans la wilaya d’Alger 

 

 

 

 

Figures 16, 17, 18, 19, 20 et 21 : Evolution d’abattage et de cas positifs dans l’abattoir d’El harrach durant les années 2009, 2010, 2011, 2012, 2013, 

2014 et 2015. 

Figure 16 Figure 18 

 

Figure 17 

 

Figure 19 

 

Figure 20 

 

Figure 21 
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Figure 22 : Evolution d’abattage et de cas positifs dans l’abattoir d’El harrach durant l’année 2015. 
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III.5.2. Dans la Wilaya de Bouira : 

 

 

 

  

 

 

Figure 23, 24, 25, 26 et 27 : Evolution d’abattage et de cas positifs dans l’abattoir de Rejdal durant les années 2009, 2010, 2011, 2012 et 2014. 

Figure 23 Figure 24 

Figure 26 

Figure 25 

Figure 27 
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Figure 28 : Evolution d’abattage et de cas positifs dans l’abattoir de Rejdal durant l’année 2015. 
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III.5.3. Dans la Wilaya de Tizi Ouzou : 

 

 

 

 

 

Figures 29, 30, 31 et 32 : Evolution d’abattage et de cas positifs dans l’abattoir de Tizi Ouzou durant les années 2012, 2013, 2014 et 2015.

Figure 29 Figure 30 

Figure 31 Figure 32 
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III.5.4.Comparaison entre les prévalences de la fasciolose bovine dans les 3 abattoirs : 

 

 

Figure 33 : Evolution annuelle des prévalences au niveau de chaque abattoir étudié (selon leurs archives). 
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La prévalence de la fasciolose bovine dans les abattoirs durant 7 années successives 2009, 2010, 

2011, 2012, 2013, 2014 et 2015 varie entre 1,64% et 0,61% pour l’abattoir d’El harrach, et entre 

1,53% et 0,13% pour l’abattoir de Rejdal, alors qu’elle varie entre 3,62% et 1,13% dans 

l’abattoir de Sébaou entre 2012 et 2015. 

Les valeurs les plus élevés de prévalence de cette distomatose ont été notées à l’abattoir de 

Sébaou. 

Nous remarquons que la prévalence de la fasciolose à l’abattoir d’El Harrach a marqué un pic en 

2009 (1,64%) et un plateau entre 2011 (1,49%) et 2013 (1,40%).  

Pour l’battoir de Rejdal le pic est observé en 2011 (1,53%) suivi de celui de l’année de 2013 

(1,46%).  

Dans l’abattoir de Sébaou, le pic est de 3,62% en 2012 d’où la prévalence diminue d’année en 

année jusqu’à 2015.  

Pour les deux autres abattoirs, la prévalence commence à diminuer à partir de l’année 2013. 

Le taux de diminution progressive à l’abattoir de Sébaou est plus important  par rapport à celui 

de l’abattoir de Rejdal qui est lui aussi plus important que celui de l’abattoir d’El harrach. 
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IV. DISCUSSION GENERALE 

Depuis sa découverte, la Fasciolose à Fasciola hepatica, a engendré de gros problèmes 

économiques nationaux en causant plusieurs troubles biologiques et physiologiques constatés au 

niveau du cheptel bovin (Mekroud et al., 2003). Lors d’infestation massive, ces répercussions 

économique sont représentées par un retard de croissance, une baisse de production laitière et la 

saisie d’organes parasités notamment le foie. L’absence d’une stratégie de lutte contre cette 

affection au niveau local et national, favorise la propagation de ce parasite néfaste (Oryan et al., 

2011 et Houin, 2004). 

En Algérie, la fasciolose est une pathologie parasitaire très fréquemment rencontrée au niveau 

des abattoirs (Mekroud, 2004). Pour confirmer la présence de cette pathologie, l’examen post 

mortem réalisé au niveau du parenchyme hépatique, reste le moyen le plus sûr, d’où les 

nombreuses saisies de foie au niveau des abattoirs (Nair et al., 2006).  

 Notre étude a révélé que les mâles sacrifiés sont généralement jeunes et très vigoureux alors que 

les femelles rapportées à l’abattoir sont pour la plupart des bêtes de réforme donc en fin de  

production. Les résultats de l’effet de l’âge ont montré que les bovins jeunes sont plus sujets à 

l’infestation. Nos résultats concordent bien avec les résultats de Mekroud et al. (2004) et 

Sedraoui et al. (2009) qui indiquent que les bovins jeunes sont plus infestés. 

Nous avons noté une prévalence globale de 0,81%, 0,56% et 1,65%, successivement pour les 

abattoirs d’El Harrach, Rejdal et Sébaou. La prévalence totale par sexe est plus élevée pour les 

femelles dans les abattoirs d’El harrach (F : 1,83%; M : 0,52%) et Sébaou (F:13,64; M : 1,03%), 

mais pas à l’abattoir de Rejdal (F : 0,20% ; M : 0,45%) les  mâles enregistrent le taux le plus 

élevé. La prévalence globale que nous avons marquée à l’abattoir de Sébaou qui est de 1,65%, a 

été élevée comparée à celle trouvée à l’abattoir d’El harrach (0,81%), alors que celle de l’abattoir 

de Rejdal (0,56%), reste la plus faible. La prévalence mensuelle des 3 mois d’étude, est plus 

élevée au mois d’Avril pour l’abattoir d’El harrach (1,10%) et Sébaou (1,97%), alors que le pic 

est enregistré au mois de Mars pour l’abattoir de Rejdal (1,47%).  

Les prévalences totales calculées pour les deux sexes : F : 20% > 13,64% > 1,83% > ; M : 1,03% 

> 0,52% > 0,45%, et par ordre décroissant des abattoirs selon leur prévalence et le sexe Mâle est: 

l’abattoir de Sébaou > El Harrach > Rejdal, donc le classement des abattoirs est F: l’abattoir de 

Rejdal suivi de l’abattoir de Sébaou et enfin l’abattoir d’El harrach. Selon les travaux réalisés par 

Mekroud et al.,  (2004), da la région de Jijel de 1994 à 1996, des taux élevés de l’ordre de 27% 

ont été rapporté chez les bovins. Ces résultats sont supérieurs à nos résultats dans les trois 
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abattoirs étudiés. Toujours dans la wilaya de Jijel (2006), Boussahla et Hamiroune ont enregistré 

un taux aussi élevé (29.85%). Ces mêmes auteurs ont noté une prévalence moins élevée (3,4%), 

dans la wilaya de Ghardaïa. Kayoueche (2009) a obtenu des résultats sur plusieurs abattoirs à 

l’Est du pays (Constantine, Sétif, Mila, Skikda, et B.B.A.), en enregistrant un taux moyen 

d’infestation par Fasciola hepatica de 4.2 % chez les bovins. Cette prévalence est, aussi,  

supérieure à celles des abattoirs ayant fait l’objet de notre étude. En 2009, Sedraoui et al., ont 

enregistré une infestation très élevée de 75.5% aux niveau des abattoirs de d’El Tarf. Cette 

prévalence est la plus élevée de toutes les prévalences notées dans les trois abattoirs étudiés. Les 

régions citées précédemment sont des régions littorales du pays, El Tarf, Jijel, et Skikda et 

présentent un biotope qui favorise le développent de (Galba truncatula), l’hôte intermédiaire de 

la distomatose. Par ailleurs, les différences enregistrées par rapport aux autres wilayas 

s’expliquent par la diversité de produits utilisés pour le traitement, ainsi que le moment mal 

choisi pour la lutte contre cette parasitose, rajouté à l’augmentation du nombre d’élevage intensif 

où les animaux sont moins contrôlés et beaucoup plus exposés aux infestations parasitaires.  

Reinaldo Gonzalez et al., 2002 ont noté un taux de 31% chez les bovins à Cuba et Youssao et 

Assogba en 2002 un taux 30% au Bénin. Ces taux sont presque égaux, mais très élevés comparés 

aux taux que nous avons enregistrés. La fasciolose hépato-biliaire représente la pathologie 

parasitaire majeure du foie avec 10,67 % à Haïti (J. Blaise, 2001). Lors d’une étude préliminaire 

sur la prévalence de la fasciolose dans quelques élevages bovins du Nord centre Algérien (la 

Mitidja), la coprologie a révélé une prévalence de 00% alors que les tests sérologiques ont 

démontré un taux de 18.50% (Aissi et al., 2009).  

La diminution du nombre de saisie de foies douvés au niveau des trois abattoirs, nous laisse 

présumer que les molécules anti-parasitaires disponibles actuellement sur le marché, sont 

réellement efficaces, et que des mesures prophylactiques commencent à être envisagées par les 

éleveurs et les vétérinaires sur terrain. 

Les prévalences plus élevées enregistrées à l’abattoir de Sébaou que celles notées dans les deux 

autres abattoirs, peuvent être dues au barrage d’eau à Oued Sébaou d’une capacité de 160 

milliards m
3
, qui assurent des hivers pluvieux et donc une humidité élevée favorable au 

développement de la lymnée tronquée. 

Des cas de distomatoses au niveau des abattoirs peuvent passer inaperçus, vue les incisions des 

foies male faite par les vétérinaires. La sérologie, reste donc, le moyen de dépistage de la 

fasciolose le plus sûr puisqu’il révèle une positivité même en période de migration des douves à 

travers le parenchyme hépatique. 
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V. CONCLUSION 

La  Fasciolose  bovine à  Fasciola  hepatica est  une  parasitose  qui  occasionne  des  pertes 

considérables sur  le plan  économiques et  les quelques travaux réalisés en  Algérie  montrent 

que cette pathologie reste une pathologie dominante chez  les  ruminants. La  seule banque  de  

données disponible concernant  cette  parasitose  est représentée par les rapports provenant des 

abattoirs. Ces données récoltées ne reflètent pas la prévalence  exacte  de  la  maladie ni  à  

l'échelle  régionale,  ni nationale et  les  travaux  de Mekroud et  al (2006) démontrent clairement 

la non concordance de ces données avec  la réalité épidémiologique. 

La  présente  étude  a  eu  pour but  d'apporter une  contribution  à  une  meilleure connaissance  

épidémiologique  sur cette  parasitose au  niveau  de  trois  abattoirs  du  nord   algérien  à  savoir  

El harrach, Rejdal  et  Sébaou. Au terme de notre travail, les résultats obtenus nous permettent 

d’appuyer les travaux réalisés en Algérie qui révèlent que cette pathologie est toujours présente 

dans nos élevages bovins. 

La sérologie reste le moyen de dépistage le plus sur puisqu’il révèle une positivité même en 

période de migration des douves à travers le parenchyme hépatique. Ce qui doit marquer notre 

vigilance en pensant à mettre en place une stratégie d’épidémio-surveillance basée sur les 

informations épidémiologiques aussi complètes que possible. 

Les inspecteurs vétérinaires doivent appliquer une certaine discipline quant à l’accomplissement 

et au remplissage des registres de saisies à savoir : le signalement et l’origine de l’animal. Ceci 

faciliterait toute enquête épidémiologique. 
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 Résultats global sur l’âge des animaux étudiés 

     

 
 

Figure 28 : les tranches d’âges des animaux étudiés 

 

 

 

54,35% des bovins étudiés étaient âgés 

entre 2 et 3 ans et 45,65% entre 4 ans 

et plus 

 

 Résultats global sur le sexe des animaux étudiés 

 
Figure 29 : représentant les pourcentages de sexe. 

 

 

56,52% des bovins étaient des mâles et 

43,48% des femelles. 

 

 

 

 

 

 

 

Résultats global sur le sexe et l’âge des animaux étudiés 

 

 
Figure 30 : histogramme représentant les pourcentages 

selon l’âge et le sexe. 

 

 

 

54,35% de mâles étaient âgés entre 2 à 

3 ans et 2,17%  plus de 4ans et 43,48% 

des femelles dépassaient les 4ans.  

 

54,35% 45,65% 
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La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au niveau l’abattoir d’EL HARRACH. 

 

 
 

Figure 31: La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au 

niveau de l’abattoir d’El Harrach. 

Pour l’abattoir d’El Harrach, 

46,15% des bovins étaient des 

mâles âgés entre 2 à 3ans, contre 

00% de femelles du même âge. -

50% des échantillons sont des 

femelles toutes âgées de 4ans ou 

plus pour un pourcentage de 

3,80% pour les mâles ayant ou 

dépassant les 4années. 

 

La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au niveau l’abattoir de REJDAL. 

 
Figure 32 : La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au 

niveau de l’abattoir de Rejdal. 

 

Pour l’abattoir de Rejdal, 80% de 

la population étudiée sont des 

mâles âgés entre 2 à 3 ans, et 20% 

de femelles âgées de 4 ans ou 

plus. 

 

La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au niveau l’abattoir de SEBAOU  

Figure 33 : La répartition des bovins selon l’âge et le sexe au 

niveau de l’abattoir de Sébaou 

 

 

Pour l’abattoir de Sébaou, 60,00% 

des bovins étaient des mâles âgés 

entre 2 et 3ans et 40% étaient des 

femelles de 4ans ou plus. 
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La Moyenne des douves adultes retrouvées dans les foies atteints des bovins 

TABLEAU 20: Moyennes des adultes dans le foie, test 

descriptif écarté par abattoirs. 

 

 

La moyenne des douves 

adultes retrouvées dans le foie 

est de 2.87 pour tous les 

échantillons ;  

2.73 pour l’abattoir d’El 

Harrach,  

3.4 pour Rejdal et 

2.93 pour Sébaou. 

 

Moyenne des œufs de F. hepatica dans la vésicule biliaire des bovins 

 

TABLEAU 21: Moyennes des œufs dans la vésicule biliaire, 

test descriptif écarté par abattoirs. 

 

 

La moyenne des œufs 

retrouvés dans la vésicule 

biliaire est de 5.33 pour tous 

les échantillons ;  

5.31 pour l’abattoir d’El 

Harrach,  

6.2 pour celui de Rejdal et  

5.07 pour celui de Sébaou. 

 

 

 

Moyenne des œufs de F. hépatica dans les fèces des bovins 

TABLEAU 22: Moyennes des œufs dans les fèces, test 

descriptif écarté par abattoirs. 

 

La moyenne des œufs de F. 

hépatica dans les fèces est 

de 6.43 pour tous les 

échantillons ; 

7.81 pour l’abattoir d’El 

Harrach,  

3.2 pour celui de Rejdal et  

5.13 pour celui de Sébaou. 

La moyenne des adultes dans le foie selon l’âge des bovins 

TABLEAU 22: Moyennes des adultes dans le foie, test 

descriptif écarté par âge. 

La moyenne des adultes dans 

le foie selon l’âge du bovin est 

de 2.87 pour tous les 

2,87

1,5

46

2,73

1,31

26

3,4

1,14

5

2,93

1,91

15

Moy.

Dév. Std

Nombre

Nombre adulte FOIE, Total Nombre adulte FOIE, EL HARRACH Nombre adulte FOIE, REDJDAL Nombre adulte FOIE, SEBAOU

Statistiques descriptives

Eclaté par : ABATTOIRES

5,33

3,85

46

5,31

3,44

26

6,2

4,82

5

5,07

4,43

15

Moy.

Dév. Std

Nombre

Nombre œufs VB, Total Nombre œufs VB, EL HARRACH Nombre œufs VB, REDJDAL Nombre œufs VB, SEBAOU

Statistiques descriptives

Eclaté par : ABATTOIRES

6,43

4,06

46

7,81

3,54

26

3,2

4,15

5

5,13

4,09

15

Moy.

Dév. Std

Nombre

Nombre œufs FECES, Total Nombre œufs FECES, EL HARRACH Nombre œufs FECES, REDJDAL Nombre œufs FECES, SEBAOU

Statistiques descriptives

Eclaté par : ABATTOIRES
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échantillons ; 

2.04 pour la classe d’âge de 2 à 

3ans et  

3.86 pour la classe d’âge de 

4ans ou plus. 

 

La moyenne des œufs dans la vésicule biliaire selon l’âge des  bovins 

 

 

TABLEAU 23: Moyennes des œufs dans la vésicule biliaire, 

test descriptif écarté par âge. 

 

 

 

La moyenne des œufs dans la 

vésicule biliaire selon l’âge est 

de 5.33 pour tous les 

échantillons ; 

2.84 pour la classe d’âge de 2 à 

3ans et  

8.29 pour la classe d’âge de 

4ans ou plus. 

 

 

 

III.3.6. La moyenne des œufs dans les fèces selon l’âge des bovins 

TABLEAU 24: Moyennes des œufs dans la fèces, test 

descriptif écarté par âge. 

 

La moyenne des œufs dans les 

fèces selon l’âge est de 6.43 

pour tous les échantillons ; 

3.72 pour la classe d’âge de 2 à 

3ans et  

9.67 pour la classe d’âge de 

4ans ou plus. 

III.3.7.Significations entre les moyennes totales des échantillons selon l’âge des animaux 

TABLEAU 25: Test-séries appariées écarté par âge. -Pour tous les prélèvements et 

5,33 3,85 46

2,84 2,21 25

8,29 3,26 21

Moy. Dév. Std Nombre

Nombre œufs VB, Total

Nombre œufs VB, 2-3 ans

Nombre œufs VB, >=4 ans

Statistiques descriptives

Eclaté par : Age

6,43 4,06 46

3,72 2,51 25

9,67 3,07 21

Moy. Dév. Std Nombre

Nombre œufs FECES, Total

Nombre œufs FECES, 2-3 ans

Nombre œufs FECES, >=4 ans

Statistiques descriptives

Eclaté par : Age

2,87 1,5 46 

2,04 1,37 25 

3,86 0,96 21 

Moy. Dév. Std Nombre 

Nombre adulte FOIE, Total 

Nombre adulte FOIE, 2-3 ans 

Nombre adulte FOIE, >=4 ans 

Statistiques descriptives 

Eclaté par : Age 
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sans prendre en considération 

l’âge et le sexe des animaux : 

le nombre d’adultes dans le 

foie et les œufs dans la vésicule 

biliaire le résultat 

est significatif. 

-Pour le nombre d’adultes dans 

le foie et les œufs dans les 

fèces le résultat est significatif  

-Pour le nombre des œufs dans 

la vésicule biliaire et celui dans 

les fèces le résultat est   

significatif. 

 

Pour la classe d’âge de moins de 4ans le résultat est,  

Non significatif entre les prélèvements des foies et vésicule biliaire,   

Significatif entre les prélèvements des foies et de fèces et  

Non significatif entre les prélèvements des vésicules biliaires et les fèces.  

Pour la classe de ≥ 4ans, le résultat est,  

Significatif entre les prélèvements des foies et des vésicules biliaires ;  

Significatif entre les prélèvements des foies et des fèces ;  

Non significatif entre les prélèvements des vésicules biliaires et des fèces.  

 

La moyenne des adultes  dans le foie selon le sexe des bovins 

TABLEAU 26: Moyennes des adultes dans le foie, test 

descriptif écarté par sexe. 

 

 

La moyenne des adultes dans le 

foie selon le sexe des bovins est 

de : 

2.87 pour tous les échantillons,  

3.9 pour la classe des femelles et  

2.08 pour la classe des mâles. 

 

 

La moyenne des œufs  dans la vésicule biliaire selon le sexe des bovins 

TABLEAU 27: Moyennes des œufs dans la vésicule 

biliaire, test descriptif écarté par sexe. 

La moyenne des œufs  dans la 

vésicule biliaire selon le sexe est 

de : 

5.33 pour tous les échantillons,  

8.55 pour la classe des femelles et 

-2,46 45 -4,9 <0,0001

-0,8 24 -1,49 0,1504

-4,43 20 -6,5 <0,0001

-3,57 45 -6,6 <0,0001

-1,68 24 -2,84 0,0090

-5,81 20 -8,43 <0,0001

-1,11 45 -2,02 0,0492

-0,88 24 -1,31 0,2025

-1,38 20 -1,52 0,1454

Ecart moyen DDL t p

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: Total

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: 2-3 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs VB: >=4 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: Total

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: 2-3 ans

Nombre adulte FOIE, Nombre œufs FECES: >=4 ans

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: Total

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: 2-3 ans

Nombre œufs VB, Nombre œufs FECES: >=4 ans

Test-t séries appariées  

Eclaté par : Age

Ecart théorique = 0

2,87 1,5 46

3,9 0,97 20

2,08 1,35 26

Moy. Dév. Std Nombre

Nombre adulte FOIE, Total

Nombre adulte FOIE, Femelle

Nombre adulte FOIE, mâle

Statistiques descriptives

Eclaté par : Sexe



ANNEXES 

 

 

 

                     

 

2.85 pour la classe des mâles. 

La moyenne des œufs dans les fèces selon le sexe des bovins 

TABLEAU 28: Moyennes des œufs dans la fèces, test 

descriptif écarté par sexe. 

 

 

La moyenne des œufs dans les 

fèces selon le sexe est de : 

6.43 pour tous les échantillons,  

9.9 pour la classe des femelles et  

3.77 pour la classe des mâles. 

5,33 3,85 46

8,55 3,1 20

2,85 2,17 26

Moy. Dév. Std Nombre

Nombre œufs VB, Total

Nombre œufs VB, Femelle

Nombre œufs VB, mâle

Statistiques descriptives

Eclaté par : Sexe

6,43 4,06 46

9,9 2,95 20

3,77 2,47 26

Moy. Dév. Std Nombre

Nombre œufs FECES, Total

Nombre œufs FECES, Femelle

Nombre œufs FECES, Mâle

Statistiques descriptives

Eclaté par : Sexe
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RESUME: 

La fasciolose bovine due à un plathelminthe de la classe des trématodes ; Fasciola hepatica est une zoonose, qui cause des pertes économiques 

importantes dans les élevages bovins, notamment en matière de saisies de foies atteints de cholangites distomiennes. 
Ainsi, nous avons initié une étude qui eu pour objectif de mieux connaitre l’importance de la fasciolose bovine à Fasciola hepatica au niveau des 

abattoirs d’El harrach (Alger), Rejdal (Bouira) et Sébaou (Tizi Ouzou). Pour cela une inspection des foies douvés de bovins au niveau des 3 

abattoirs est effectuée du mois de Mars à Mai 2015. Des prélèvements, de portions de foies douvés, de la bile et de fèces, ont été réalisés sur les 
bovins atteints et analysés au niveau du laboratoire de parasitologie mycologie de l’ENSV-Alger. De plus les archives de chaque abattoir ont été 

consultées afin de reporter et de comparer les prévalences mensuelles et annuelles des cas de saisies pour distomatose de 2009 à 2015. 

Les prévalences de la fasciolose bovine sont de 0,81% pour l’abattoir d’El harrach, 0,56% pour l’abattoir de Rejdal et 1,64% pour l’abattoir de 

Sébaou.  

Le nombre des adultes Fasciola hépatica retrouvés dans le foie et le nombre d’œufs dans les fèces s’est révélé significatif chez les femelles âgées 
de 4 ans ou plus et chez les mâles âgés de 2 à 3 ans, quant au nombre  des adultes dans le foie et les œufs dans la vésicule biliaire le résultat n’est 

significatif que pour les femelles âgées de 4 ans ou plus. 

Les prévalences de la fascioliose bovine en 2009 et 2010 dans l’abattoir d’El harrach sont plus élevées que celles enregistrées dans l’abattoir de 

Rejdal durant les mêmes années. L’évolution de la prévalence de la distomatose est presque la même pour les deux abattoirs de 2011 à 2015.On a 
noté une diminution progressive de la prévalence de la fasciolose bovine au niveau des trois abattoirs durant les 3 dernières années, néanmoins, 

les taux enregistrés dans l’abattoir de Sébaou restent les plus élevés. 

Mots clés : Fasciolose, bovins, abattoirs (El harrach, Sabaou, Rejdal), cholangite, bile, fèces.   

ABSTRACT: 

Bovine fascioliasis due to a flatworm of the class of trematodes; F. hepatica (Bourdoiseau G., 1997 Euzeby J., 1971 Jacquiet Ph. 2005) is a 

zoonotic disease that causes significant economic losses in cattle farms, in particular in seizures livers suffering from cholangitis distomiennes. 

Thus, we initiated a study that aimed to better know the importance of bovine fascioliasis to F. hepatica in slaughterhouses El Harrach (Algiers), 

Rejdal (Bouira) and Sebaou (Tizi Ouzou). For this inspection, lagged livers of cattle at the slaughterhouse are performed 3 months from March to 
May 2015. Samples portions of livers, bile and faeces, were carried out on cattle and analyzed the laboratory of parasitology mycology ENSV 

Algiers. Also the archives of each slaughterhouse have been to see and compare the monthly and annual prevalence of seizure cases for fluke 

from 2009 to 2015. 

The prevalence of bovine fascioliasis was 0.81% for the slaughter of El Harrach, 0.56% for the slaughter of Rejdal and 1.64% for the slaughter of 
Sebaou. 

The number of adult F. hepatica found in the liver and the number of eggs in the feces was significant among females aged 4 years or older and 

in males aged 2 to 3 years, on the number of adults in liver and eggs in the gall bladder the result is significant for females aged 4 years or more. 

The prevalence of bovine fasciolasis in 2009 and 2010 in El Harrach slaughterhouse is higher than those recorded in the slaughterhouse Rejdal 

during the same years. The evolution of the prevalence of fluke is almost the same for both 2011 slaughterhouses in 2015.we noted a gradual 
decrease in the prevalence of bovine fascioliasis in the three slaughterhouses in the last three years; however, the rates registered in the 

slaughterhouse of Sebaou remain highest. 

Keywords: Fasciolasis, cattle slaughterhouses (El Harrach, Sabaou, Rejdal), cholangitis, bile, faeces. 

 ملخص

( هى يشض حُىاٍَ انًُشأ انهزٌ َغبب 5002؛ جبكُُه.،7647؛ اوصببٌ .،7664يٍ فئت انذَذاٌ انًثقىبت فغُىلا اَببحُكب فٍ داء انًخىسقبث نذي الأبقبس )بىسدواصو.ج .،  حغبب دودة يغطحت

 خغبئش اقخصبدَت كبُشة فٍ يضاسع انًبشُت، لا عًُب فٍ َىببث انكبذ انزٍَ َعبَىٌ يٍ الأقُُت انصفشاوَت.

)انبىَشة( و عُببوو )حُضٌ وصو(.  بصًت( ، سجذالوهكزا ششعُب فٍ انذساعت انهخٍ هذفج إنً يعشفت أفعم عهً أهًُت داء انًخىسقبث انبقشٌ نفغُىلا اَببحُكب فٍ يغبنخ انحشاػ )انجضائش انع

 ENSVء وبشاص الابقبس انًصببت وانخٍ حى ححهُههب فٍ يخخبش عهى انطفُهُبث عهى انفطشَبث . حى اخز عُُبث يٍ كبذ ،صفشا5072أشهش يٍ يبسط إنً يبَى  3نهزا حى فحص أكببد انًبشُت خلال 
 .5072انً  5006ُهب يٍ انجضائش.ببلإظبفت انً حفقذ اسشُفبث كم يغهخ نلإغلاع عهٍ الاَخشبس انشهشٌ وانغُىٌ نحبلاث يصبدسة نغبب يشض حعفٍ انكبذ وانًقبسَت  بُ

 ٪ نًغهخ عُببوو.7.31٪ نًغهخ سجذال و 0.23٪ نًغهخ انحشاػ، بُغبت 0.57نبقشٌ هى يعذل اَخشبس داء انًخىسقبث ا

و  5عُىاث فًب فىق وعُذ انزكىس انزٍَ حخشاوح أعًبسهى بٍُ  1ثبج اٌ عذد كببس فغُىلا اَببحُكب انهخٍ  وجذث فٍ انكبذ وعذد انبُط فٍ انبشاص، هبو عُذ الإَبد انهىاحٍ حخشاوح أعًبسهٍ بٍُ 

 عُىاث أو أكثش. 1؛ فًُب َخص عذد انببنغٍُ فٍ انكبذ وانبُط فٍ انًشاسة، فبٌ انُخُجت هبيت  ببنُغبت نلإَبد فقػ و انهخٍ حخشاوح أعًبسهٍ بٍُ عُىاث 3

اَخشبس يشض حعفٍ انكبذ فهى َفغه حقشَبب فٍ يغهخ  انحشاػ أعهً يٍ  انزي عجم فٍ يغهخ سجذال خلال َفظ انغُىاث. ايب حطىس  5070و  5006اَخشبس داء انًخىسقبث انبقشٌ فٍ عبيٍ 

ٌ انًعذلاث انًغجهت فٍ يغهخ فٍ َفظ انًغبنخ.  نىحظ اَخفبض حذسَجٍ فٍ اَخشبس داء يخىسقبث الأبقبس فٍ انًغبنخ انثلاثت خلال انغُىاث انثلاد الأخُشة. ويع رنك، فإ 5072انً  5077يٍ 
 عُببوو لا حضال الأعهً.
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